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A démolir
Voici un vieil édifice devenu très dangereux, situé sur lo rue Commerciale, tout 
prés de la Traverse de Lévis. Les autorités municipales l'ont corKlamné au pic des 
démolisseurs, l'automne dernier, mais lo démolition retarde toujours. L'immeuble 
est obondonné depuis de rtombreuses années. Jadis, quand il était eiKore solide, 
c'était l'hôtel Guy.

La Beauce

L assemblée générale annuelle 
des membres de la Caisse populaire 
de Saint-Georges de Beauce aura 
lieu, à l'école Notre-Dame-de-la- 
Trinité. à Ville Saint-Georges 
Ouest, dimanche prochain, à comp­
ter de 20h. En communiquant ces 
renseignements. M. Louis-Georges 
Fortin fit remarquer que les offi­
ciers sortants et rééligibles sont: 
•M.M. Jean-Guy Jacques, commissai­
re de crédit; St-Georges Bourque, 
conseiller de surveillance; Léo Pa­
quet. Claude Loignon, et V'allier 
Caron, tous directeurs.

Los Bois-Francs

La Coopérative agricole des Bois- 
Francs est à réaliser des projets 
d expansion qui nécessiteront des 
investissements de >450.000 d ici le 
printemps prochain. Elle achève la 
construction d un poste de réserves 
de pétrole au coût de >300,000. Ce 
centre d approvisionnement aura 
une capacité de 180,000 gallons. Par 
ailleurs, la superficie de I entrepôt 
de machineries agricoles doit être 
doublée au cours des prochaines 
semaines. Cet agrandissement coûte­
ra >150,000. La coop des Bois-Francs 
est née en 1974 de la fusion de trois 
coopératives locales. Elle réalise un 
chiffre d affaires de >19 millions 
annuellement; elle groupe 695 
membres.

Portneuf

A la suite des autorités munici­
pales de la ville de Saint-Raymond, 
plusieurs autres organismes ont 
également fait des représentations 
auprès du ministre de la Justice, M. 
Marc-André Bédard, pour le main­
tien du poste de la SQ, à Saint- 
Raymond. La Commission indus­
trielle Nord Portneuf, la Chambre 
de commerce, d'industrie et tou­
risme de Saint-Raymond, la munici­
palité de la paroisse de Saint- 
Raymond, la corporation municipa­
le de Rivière-à-Pierre, le conseil 
municipal de Saint-Léonard sont 
autant de mouvements qui s'oppo­
sent à tout projet de la SQ de 
centraliser ses effectifs de la région 
dans une seule et même centrale.

Charlovoix

La télévision communautaire 
Vents et Marées de Charlevoix re­
prendra officiellement ses activités 
sur les ondes le 28 février et 
diffusera trois soirs par semaine. La 
programmation est déjà établie pour 
trois mois. Les lundis seront consa­
crés à 1 information sur les services 
municipaux, gouvernementaux ou 
privés; les mercredis, seront diffu­
sées des émissions sportives régiona­
les; et les vendredis seront consacrés 
à des dossiers.

La Côto-Nord

Le président de PAssociation 
canadienne des contrôleurs aériens 
(CATCA), M. Jim Livingston, effec­
tuera sa visite annuelle à Sept-Iles, 
dimanche soir. Il rencontrera les 
contrôleurs aériens de la Côte-Nord 
à la salle de conférence de l'aéro­
port de Sept-Iles à 20h; M. Livings­
ton devrait rencontrer la presse 
régionale vers les 22h.

Le Bas-Saint-Laurent

L'Association La Porte Dorée Enr., 
dont le président est M. F.-X. Légaré, 
organise pour la deuxième année 
consécutive un colloque pour les 
personnes de 55 ans et plus de la 
ville de Rimouski. Le thème de ce 
colloque qui se tiendra demain au 
CEGEP de Rimouski est: "Comment 
créer du bonheur ",

Le Grand-Portage 
et la Côte-du-Sud

L'exode de la population est 
dramatique, surtout chez les jeunes, 
dans les comtés municipaux de 
Kamouraska et Témiscouata. Des 
chiffres compilés par le Centre des 
services sociaux de La Pocatière 
sont révélateurs, à ce sujet. De 
27,138 habitants en 1961, selon Sta­
tistique Canada, la population de 
Kamouraska serait passée à 26,264 
en 1971. Pendant la même période, 
les mêmes sources donnent un 
déclin démographique de 29,079 à 
23,190 pour Témiscouata. En 1974, 
un relevé du ministère des Affaires 
municipales ne mentionnait plus 
que 19,472 personnes, pour ce comté 
municipal. L'exode des jeunes y 
atteindrait un taux de 36.6 pour 
cent.
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Scène particulièrement jolie

Molgré le» «mbétemeon coûté* por le temp* oux Sept-llien», le* intempérie* n’ont 
pot monqué d'offrir à leur* yeux on grand nombre de tcéne* porticuliérement 
jolie* comme l'indique cette pitoto prite por un photogrophe de l'Iron Ore du 

Conodo.

La régionale Louis-Fréchette veut 

régler un problème de regroupement
par Gilles PEPIN

du bureau du Soleil
LEVIS 3" Un projet de regroupe­

ment scolaire concernant 350 étu­
diants de niveau secondaire 1 et 2 du 
secteur nord de Bellechasse. doit être 
précisé lundi prochain, le 28 février, 
par les commissaires de la régionale 
Louis-Fréchette.

Il est dès maintenant certain 
qu’une forte délégation de parents s!op- 

posera à une relocalisation. Le problè­
me est vieux de 10 ans mais, cette fois, 
la commission scolaire régionale veut 
mettre fin à une "lutte de ciocher”, 
pour diminuer des frais d'administra­
tion et assurer aux étudiants concer­
nés des services plus adéquats.

Lors d'une consultation menée par 
des commissaires, depuis quelques 
semaines, il a aussi été mentionné que 
cette consultation devient nécessaire 
en raison d’un manque de locaux dans 
les écoles secondaires publiques de 
Lévis.

Une première proposition de la 
régionale devait consister à diriger à 
Fécole de Saint-Charles, pour l’année 
1977-78, les enfants des localités de 
Saint-Charles, Beaumont, Saint-Michel 
et Saint-Gervais, tandis que l’école de 
Saint-Raphaël aurait accueilli les étu­
diants de Saint-Raphaël, LaDurantaye 
et Saint-Vallier. Dans un deuxième

Les employés 
de Bombardier 
demandent la 
consultation

LA POCATIERE — Pour faire 
valoir leurs droits communs dans 
l'indutrie de la fabrication des rames 
de métro, les conseils exécutifs du 
Syndicat des employés de Matériel de 
transport Bombarbier Ltée, de La 
Pocatière (CSN), et du Syndicat des 
employés de MLW (Montreal Locomoti­
ve Works), affilié aux Métallurgistes 
unis d'Amérique, ont amorcé des pour­
parlers en vue de la mise en place 
d'une structure de consultation. Les 
moyens d'action seront précisés dans 
un avenir prochain, lors d'une nouvel­
le réunion. 11 y sera notamment ques­
tion de la réponse attendue par les 
employés de La Pocatière à une 
demande de révision du réajustement 
de 2.7 pour cent seulement et unique­
ment applicable au fonds de pension, 
qui leur a été consenti par la Commis­
sion de lutte contre l’inflation.

temps, soit a partir de l’année suivan­
te, tous ces étudiants de secondaire 1 
et 2 auraient fréquenté l’actuelle école 
primaire de LaDurantaye.

La première objection, naturelle­
ment, vient des parents de cette 
dernière localité, qui refusent que 
leurs jeunes enfants aillent à l'école 
dans une autre paroisse Sur ce point, 
cependant, ces parents ont l'appui de 
ceux des six autres localités du sec­
teur; les enfants de l'élémentaire ne 
devront pas quitter leur village local.

Par ailleurs, vis-à-vis une vive 
opposition des oarents de Beaumont, 
qui refusent que leurs enfants soient 
éventuellement exclus des écoles se­
condaires de Lévis, ceux de Saint-

Michel ont suggéré une plus grande 
utilisation de leur couvent. Celui-ci est 
toutefois la propriété des religieuses 
de Jésus-Marie et il faudrait en consé­
quence songer à une entente pour que 
la régionale y assure les frais de 
transport et de scolarité.

La consultation populaire n’a donc 
pas apporté le consensus désiré. De­
vant le refus d'un bon nombre de 
parents et l'indécision des autres, il 
est à se demander ce que décideront 
les commissaires. La situation demeu­
re problématique.

Le directeur de la commission 
scolaire locale de Bellechasse, M 
Gilbert Dumont, lors d'une assemblée

de parents, s'est risqué à formuler 
deux choix de solution; le couvent de 
Saint-Michel pourrait peut-être servir 
à la relocalisation des étudiants de 
secondaire 1 et 2 du nord de Belle­
chasse, ou bien on continuera la 
double administration en gardant ces 
enfants à Saint-Charles et à Saint- 
Raphaël, tout en permettant à ceux de 
Beaumont d'aller à Lévis.

A la commission scolaire régiona­
le. l'assemblée des commissaires, d'a­
bord prévue pour le 21, a été reportée 
au 28, a fait savoir, hier, le secrétaire 
adjoint, M Paul Labrecque. L'ordre du 
jour indique précisément qu'une déci­
sion sera alors prise sur le cas des 
étudiants de Bellechasse.

Une menace d'injonction contre les 

gens qui construisent sans permis
par J.-Thérèse LEGENDRE

LA .MALBAIE — Une fois de plus 
le conseil municipal de La Malbaie a 
été confronté avec le problème d'une 
construction qui a été faite sans qu au­
cun permis n'ait été accordé à cette 
fin.

Cette situation a été vivement 
déplorée et même qualifiée d'intoléra­
ble, au cours de la séance régulière du 
conseil municipal tenue sous la prési­
dence du maire Lucien Harvey. "Nous 
avons un reglement de construction de 
même qu'un inspecteur en bâtiment, 
et la police patrouille régulièrement 
les rues de la ville pour déceler toute 
contravention dans ce domaine. Mal­
gré tout, les gens construisent sans 
permis", a-t-on constaté.

Le cas précis qui fut présenté à 
cette séance était le troisième à se 
produire sur la rue McLean, si bien 
que l’inspecteur en bâtiment a préféré 
recommander au conseil municipal de 
ne pas sévir dans ce cas. C’est donc 
sans aucun enthousiasme que cette 
recommandation fut acceptée, mais on 
a clairement laissé entendre que des 
injonctions pourraient être prises con­
tre de tels contrevenants dont on ne 
veut plus tolérer les infractions.

Terrain trop grand

La commission municipale du Qué­
bec qui préconise une occupation 
cohérente du sol considère que la 
subdivision des lots du deuxième 
Plateau, à La Malbaie, offre une trop 
grande superficie de terrains, ce qui 
en conséquence, augmente le coût des 
services d'aqueduc et d'égouts.

Selon la commission municipale, 
des normes d'environ 4,300 pieds car­
rés (50 par 80) seraient raisonnables. 
Le conseil municipal de La Malbaie ne 
partage pas cet avis et considère que 
brimer à ce point la liberté de ceux 
qui veulent construire une maison sur

un terrain plus grand, n'est pas une 
politique applicable dans une région 
où l'espace n'est pas encore restreint. 
Le maire, M. Lucien Harvey, doit 
rencontrer les fonctionnaires à Qué­
bec pour discuter de ce problème et 
essayer de taire modifier ces normes.
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Gilles PépiaA démolir
Voici un vieil édifice devenu frès dangereux, situé sur la rue Commerciale, tout 
prés de la Traverse de Lévis. Les autorités municipales l'ont condamné au pic des 
démolisseurs, l'automne dernier, mais la démolition retarde toujours. L'immeuble 
est abandonné depuis de nombreuses années. Jadis, quand il était encore solide, 
c'était l'hôtel Guy.

La Beauce

L'assemblée générale annuelle 
des membres de la Caisse populaire 
de Saint-Georges de Beauce aura 
lieu, à l'école Notre-Dame-de la- 
Trinité, à Ville Saint-Georges 
Ouest, dimanche prochain, à comp­
ter de 20h. En communiquant ces 
renseignements. M. Louis-Georges 
Fortin fit remarquer que les offi­
ciers sortants et rééligibles sont: 
M.M. Jean-Guy Jacques, commissai­
re de crédit; St-Georges Bourque, 
conseiller de suneillance; Léo Pa­
quet. Claude Loignon, et Vallier 
Caron, tous directeurs.

Les Bois-Francs

I,a Coopérative agricole des Bois- 
Francs est à réaliser des projets 
d expansion qui nécessiteront des 
investissements de $4,'>0,000 d ici le 
printemps prochain. Elle achève la 
construction d un poste de réserves 
de pétrole au coût de F300.000. Ce 
centre d approvisionnement aura 
une capacité de 180,000 gallons. Par 
ailleurs, la superficie de I entrepôt 
de machineries agricoles doit être 
doublée au cours des prochaines 
semaines. Cet agrandissement coûte­
ra $150,000. coop des Bois-Francs 
est née en 1974 de la fusion de trois 
coopératives locales. Elle réalise un 
chiffre d affaires de $19 millions 
annuellement; elle groupe 695 
membres.

Portneuf

A la suite des autorités munici­
pales de la ville de Saint-Raymond, 
plusieurs autres organismes ont 
également fait des représentations 
auprès du ministre de la Justice, M. 
Marc-André Bédard, pour le main­
tien du poste de la SQ, à Saint- 
Raymond. La Commission indus­
trielle Nord Portneuf, la Chambre 
de commerce, d'industrie et tou­
risme de Saint-Raymond, la munici­
palité de la paroisse de Saint- 
Raymond, la corporation municipa­
le de Rivière-à-Pierre, le conseil 
municipal de Saint-Léonard sont 
autant de mouvements qui s’oppo­
sent à tout projet de la SQ de 
centraliser ses effectifs de la région 
dans une seule et même centrale.

Charlevoix

La télévision communautaire 
Vents et Marees de Charlevoix re­
prendra officiellement ses activités 
sur les ondes le 28 février et 
diffusera trois soirs par semaine, la 
programmation est déjà établie pour 
trois mois. Les lundis seront consa­
crés à r information sur les services 
municipaux, gouvernementaux ou 
privés; les mercredis, seront diffu­
sées des émissions sportives régiona­
les; et les vendredis seront consacrés 
à des dossiers.

La Côte-Nord

Le président de l'Association 
canadienne des contrôleurs aériens 
(CATCA), M. Jim Livingston, effec­
tuera sa visite annuelle à Sept-IIes, 
dimanche soir. Il rencontrera les 
contrôleurs aériens de la Côte-Nord 
à la salle de conférence de l’aéro­
port de Sept-Iles à 20h; M. Livings­
ton devTait rencontrer la presse 
régionale vers les 22h.

Le Bas-Saint-Laurent

L'Association La Porte Dorée Enr., 
dont le président est .M. F.-X. Légaré, 
organise pour la deuxième année 
consécutive un colloque pour les 
personnes de 55 ans et plus de la 
ville de Rimouski. Le thème de ce 
colloque qui se tiendra demain au 
CEGEP de Rimouski est: "Comment 
créer du bonheur".

Le Grand-Portage 
et la Côte-du-Sud

L’exode de la population est 
dramatique, surtout chez les jeunes, 
dans les comtés municipaux de 
Kamouraska et Témiscouata. Des 
chiffres compilés par le Centre des 
services sociaux de La Pocatière 
sont révélateurs, à ce sujet. De 
27,138 habitants en 1961, selon Sta­
tistique Canada, la population de 
Kamouraska serait passée à 26,264 
en 1971. Pendant la môme période, 
les mêmes sources donnent un 
déclin démographique de 29,079 à 
23,190 pour Témiscouata. En 1974, 
un relevé du ministère des Affaires 
municipales ne mentionnait plus 
que 19,472 personnes, pour ce comté 
municipal. L’exode des jeunes y 
atteindrait un taux de %.6 pour 
cent.
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Scène particulièrement jolie

Malgré le» embèfemeof» cousét por le temps oux Sept-lliens, les intempéries n’ont 
pos manqué d'offrir ô leurs yeux un grand nombre de Kénes porticuliérement 
jolies comme l'indique cette photo prise par un photographe de l'Iron Ore (K« 
Conodo.

Sept-Iles voulait un CEGEP 
autonome: Québec répond non

par Gilles OLTLLET 

du bureau du Soleil

SEPT-ILES — Dans l’état actuel 
des choses, il ne parait pas opportun 
pour le ministère de l’Education de 
créer un CEGEP autonome à Sept-Iles.

Cette douche glacée pour certains 
farouches "autonomistes" vient de M. 
Denis Olivier, directeur général ad­
joint à la Direction générale de l'en­
seignement collégial au ministère de 
lEducation.

La lettre de M. Olivier, qui répond 
au nom du ministre de l’Education, M. 
Jacques-Yvan Morin, a été rendue 
publique au cours d'une conférence de 
presse donnée, hier, par le président 
de la Chambre de commerce de Sept- 
Iles, M. Bernard Doiron.

Le ministère n'a jamais été aussi 
ferme à propos de cette question qui 
passionne plusieurs administrateurs 
du CEGEP régional, surtout évidem­
ment ceux de Sept-Iles, de même qu'au

Port-Cartier 
aura un CISC

par Gilles OLELLET

PORT-CARTIER — Par l’arrêté 
ministériel 477-77, le gouvernement 
québécois vient d'accorder $852.000 
pour la construction d'un Centre local 
de services communautaires (CLSC), à 
Port-Cartier.

Le député de Duplessis, M. Denis 
Perron, a expliqué que ce CLSC se 
greffera au petit centre hospitalier de 
16 lits qui fut construit par la compa­
gnie minière Québec Cartier, en 1962, 
et acquis par le ministère des Affaires 
sociales, en 1972.

M. Paul-Emile Doré, directeur du 
centre hospitalier de Port-Cartier, a 
précisé, hier, que la nouvelle construc­
tion ajoutera quelque 15,000 pieds 
carrés de plancher, et que les travaux 
qui devraient débuter au printemps 
prendront normalement fin en décem­
bre 1977.

La population de Port-Cartier 
augmente sans cesse depuis quelques 
années et elle attendait avec une 
certaine impatience un déblocage 
dans ce projet d'amélioration des 
services sociaux et de santé. Quelque 
10,000 personnes résident maintenant 
à Port-Cartier.

Par ailleurs, M Perron a laissé 
entendre que des développements sont 
à prévoir d’ici un mois à propos de 
l ’agrandissement du centre hospitalier 
régional de Sept-Iles. Des sommes 
d’environ $7 millions seraient consen­
ties pour ajouter de nouveaux services 
à l'hôpital de 188 lits.

moins un conseiller municipal, M 
Aylmer W'hittom, qui encore récem­
ment promettait aux journalistes "des 
nouvelles heureuses pour les prochai­
nes semaines".

Le CEGEP régional Côte-Nord réu­
nit deux campus: un à Hauterive, 
l'autre à Sept-Iles. De passage au 
Cercle de presse de Sept-Iles récem­
ment, le directeur général du CEGEP 
régional, M. Adrien Bélanger, disait

douter que le campus de Sept-Iles 
devienne sous peu autonome à moins 
"d’une décision politique" dans ie 
genre de celle qui l’a créé en 1971.

Au lendemain de cette déclara­
tion, quelques Septiliens ont repris le 
flambeau de l'autonomie.

A la lumière de la lettre d’hier, M. 
Bernard Doiron croit que pour réussir 
dans ce projet, il faudrait un plan 
commun d’action avec la ville et

d’autres corps intermédiaires, et il a 
assuré que la Chambre de commerce 
poursuivrait la campagne entreprise 
le 25 octobre dernier pour l’autonomie 
du coiiège.

On compte 700 étudiants au cam­
pus de Hauterive et 350 au campus de 
Sept-Iles La clientèle devrait grimper 
à 700 en 79-80 à Sept-Iles, alors que de 
nouveaux locaux modernes seront 
construits au coût de $7 millions.

Notre-Dame-du-Portage, contrainte 
d'acquérir deux réseaux d'aqueduc

RIVIERE-DU-LOUP - La corpora­
tion municipale de la paroisse de 
Notre-Dame-du-Portage doit acquérir 
les deux réseaux d'aqueduc exploités 
sur son territoire, depuis 1958, par le 
ministère des Transports du Québec.

Tel est l’essentiel de l’ordonnance 
émise par le ministre de l’Environne­
ment, M. Marcel Léger, en vertu de la 
loi de la qualité de l’environnement, à 
cette municipalité du comté de Riviè- 
re-du-Loup.

Le ministère des Transports pré­
sentait en novembre 1975 une requête

aux Services de protection de l'envi­
ronnement demandant la permission 
de céder ces réseaux d’aqueduc à 
Notre-Dame-du-Portage ou d'en cesser 
l’exploitation.

Après plusieurs rencontres entre 
les diverses parties impliquées dans 
ce dossier, les autorités municipales 
refusaient, par une résolution de sep­
tembre 1976, d’acquérir les deux ré­
seaux d’acqueduc et de les exploiter.

Puisque les usagers ont droit au 
service d’eau, les SPE estiment qu’il 
est opportun que Notre-Dame-du-

Portage acquière ces réseaux. Car 
normalement une corporation munici­
pale exploite elle-même le service de 
distribution de l’eau potable. Il n’est 
pas en effet dans les objectifs ni dans 
les responsabilités des Transports 
d exploiter des réseaux d'aqueduc.

Ainsi donc, pour assurer la conti­
nuation du service d'eau aux abonnés, 
Notre-Dame-du-Portage doit se confor­
mer aux exigences de cette ordonnan­
ce: acquérir les deux réseaux d'aque­
duc. Cette transaction se fera pour un 
montant nominal de $1.00.

La Chambre de Sept-Iles 
tentera de se ravigoter

\

M. Bernard Doiron, président de la 
Chambre.

par Gilles OVELLET
du bureau du Soleil

SEPT-ILES — Passablement affec­
tée depuis quelques mois par une 
non-participation de ses membres, la 
Chambre de commerce de Sept-Iles 
tentera de se ravigoter d'ici la fin du 
printemps.

Au lendemain d’une rencontre à 
huis clos convoquée pour discuter de 
l’état de santé de l’organisme, le 
président M. Bernard Doiron, lui- 
même plus en forme que d habitude 
devant la presse, a exposé le pro­
gramme des prochaines activités.

Les administrateurs ont d’abord 
analysé un sondage auquel ont répon­
du 46 des 95 membres sur le devenir 
de la Chambre qui existe depuis 1954 à 
Sept-Iles.

Si tous les répondants considèrent 
comme nécessaire la présence de la 
Chambre dans la ville, la moitié 
seulement offre ses services. Des collo­
ques sur des sujets d’actualité, de 
l'information économique, des rencon­
tres sociales, et une activité régulière 
mensuelle plairaient aux membres qui

souhaitent que l'organisme soit plus 
présent dans les débats.

M. Doiron a révélé que des invita­
tions furent adressées à MM. Jean 
Chrétien, ministre fédéral de l'Indus­
trie et du Commerce, Rodrigue Trem­
blay, ministre québécois de l'Industrie 
et Commerce, et Yves Bérubé, ministre 
des Richesses naturelles, pour des 
causeries. La Chambre profitera de 
ces réunions pour réunir des représen­
tants des grandes compagnies implan­
tées sur la Côte-Nord et les question­
nera sur de possibles projets de 
développement.

La direction de la Chambre devait 
aussi avoir une première rencontre 
avec le député Denis Perron pour 
parler du Cegep autonome à Sept-Iles, 
et des petites et moyennes entreprises.

La Chambre de commerce compte 
bien prendre position dans des débats 
qui surviendront dans l’opinion pu­
blique.

M Doiron profitera de l'assemblée 
générale annuelle de mai pour faire le 
point sur les effets de cette réanima­
tion de l'organisme.
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Les ouvriers de l'Iron Ore obtiennent gain de cause
A 9

par Gillet Ol'ELLfT 
du bureau du Soleil

SEPT ILES — La mediation spécia­
le du ministre terreneuvien du Tra­
vail. M Joe Rousseau, a réussi et les 
2 500 ouvriers à 1 heure à la mine et 
dans les usines de transformation du 
minerai de 1er de I Iron Ore du 
Canada, à labrador City, en greve 
depuis le 9 février, ont repris le 
travail, hier, en obtenant gain de cause 
dans leurs réclamations

A I issue des séances de négocia­
tions qui ont pris deux jours, le 
ministre Rousseau a annoncé la tenue

d une commission d enquête que pré­
sidera le juge Vincent McCarthy et qui 
portera sur l ensemble des conditions 
de travail et des conditions de santé et 
de sécurité dans ces vastes usines.

Trois travailleurs élus par I en­
semble des ouvriers des usines seront 
libérés à plein temps et feront partie 
de cette commission d'enquête qui 
devrait commencer ses travaux d’une 
juumee à 1 autre.

Le ministre a aussi assuré qu'un 
inspecteur des mines serait en perma­
nence sur les lieux, comme le deman­
daient les travailleurs, de plus, un 
comité de sécurité sera créé et ses

membres auront été élus par les 
travailleurs

La compagnie minière Iron Ore, 
représentée pour la première fois à la 
table des négociations par le vice- 
président Brian Mulroney, a accepté le 
principe d'une demande syndicale à 
1 effet qu un employé puisse refuser 
de travailler dans un endroit qu'il juge 
dangereux Le ministre du Travail a 
dit que lorsqu il recevra le rapport de 
la commission d'enquête, il verra à 
faire adopter une loi en ce sens par le 
gouvernement de Terre-Neuve.

Les poursuites intentées contre 
des travailleurs pour avoir défié l'in­

jonction émise le 10 février pour 
forcer le retour au travail ont été 
retirées; en ce qui concerne la dizaine 
de travailleurs congédiés, leurs cas 
iront en arbitrage immédiatement, et 
le ministre doit nommer un arbitre 
dans les prochains jours

On doit se rappeler que la colère a 
éclaté à Labrador City quand trois 
travailleurs ont perdu la vie et que 
deux autres ont subi des blessures 
graves sur ce complexe industriel 
entre le 27 janvier et le 5 février 
derniers.

Le mouvement de grève a pris de 
l ampleur. la compagnie a annoncé des

congédiements et plusieurs mesures 
disciplinaires; les ouvriers ont dressé 
des lignes de piquetage et organisé 
des marches de protestation dans les 
mes de cette ville de 15,000 habitants.

Les Métallurgistes unis d'Amé­
rique ont demandé une enquête publi­
que sur la mort des ouvriers, de même 
que sur les questions d hygiène indus­
trielle, de sécurité et de relations 
ouvrières.

La santé préoccupe les ouvriers de 
Labrador City puisque cést là que 
furent dénombrés une quarantaine de 
cas de silicose, il y a plusieurs mois, et 
les travailleurs veulent des mesures

drastiques pour éviter que ne se 
multiplient les cas de cette nature

Depuis Labrador City, hier après- 
midi, le coordonnateur des Métallos 
pour la Côte-.Nord, M Clément God- 
bout, a dit au SOLEIL que 1 Iron Ore 
devait dans les circonstances remettre 
complètement à jour son programme 
de santé et de securité.

M Godbout a apprécié "l interven- 
tion ferme et efficace du ministre Joe 
Rousseau , et il a denote chez M 
Mulroney une attitude plus ouverte et 
une nouvelle orientation dans le débat 
sur les relations ouvrières à I Iron 
Ore'

'V
Il faudrait modifier ^administration 
de la Basse Côte-Nord (H.-P. Boudreau)

M. Henri-Paul BOUDREAU

par Gilles Ol EU.ET 
du bureau du Soleil

SE^IT-ILES — L’actuelle stmeture 
d’administration municipale et .sco­
laire qui existe .sur la Basse Côte-Nord 
devrait être complètement modifiée et 
donner place à une Direction générale 
relevant d'un ministre, sinon du Con­
seil des ministres du Québec.

Avec un telle formule, les 6,000 
personnes qui habitent dans cette 
lointaine région isolée profiteraient 
davantage à moyen et plus long terme 
des $14 millions que les gouverne­
ments consacrent annuellement pour 
ces citoyens qui vivent, .selon l’admi­
nistrateur municipal actuel, M Henri- 
Paul Boudreau, "dans une constante 
lutte pour survivre "

Devenant la préoccupation d un 
mini.stre qui pourrait déléguer des 
pouvoirs plus complets aux adminis-

trovoil

La boucle est presque bouclée dans la 
syndicalisation des stations Radiomutuel

La Confederation des syndicats 
nationaux (CS.\) est sur la voie de 
boucler la boucle de la syndicalisa­
tion dans les différentes stations du 
réseau Radiomutuel

La Fédération nationale des 
communications ■F'NC) a annoncé, 
cette semaine, le dépôt d'une de­
mande d accréditation du syndicat 
des employés de CJRC à Hull. Ces 
derniers rejoignent leurs collègues 
de CJMS à Montréal. CJRS à Sher­
brooke et à CJTR à Trois-Rivières

lycs employés de CJRP. à Qué­
bec. ont obtenu en juillet dernier la

reconnaissance de leur syndicat, 
affilié au Syndicat canadien de la 
Fonction publique iSCE'P).

Les stations de Montréal. Sher 
brooke et Trois-Rivières sont ac­
tuellement affectées par des grèves.
La grève des 
mécaniciens d’ascenseurs

.Selon le président de 1 .-\ssocia- 
tion des entrepreneurs en construc­
tion. M Real L Heureux, le vérita 
ble objectif de I Union internatio­
nale des mécaniciens d ascenseurs, 
dont les membres sont en grève 
depuis lundi, est de préserver 1 em­

prise totale qu elle exerce sur les 
employeurs et travailleurs de ce 
secteur,

M L Heureux affirme que les 
chefs syndicaux veulent continuer à 
contrôler l’accès au métier en émet­
tant eux-mêmes des cartes de com­
pétence et de.s pseudos permis de 
travail, ce qui est contraire aux lois 
du Québec,

Il ajoute qu en empêchant l’ins­
tallation de matériel préfabriqué, 
ils maintiennent à un rylhme artisa­
nal. diminuent la productivité et 
font augmenter les coûts d autant.

trateurs, il deviendrait plus facile 
d après M Boudreau de coordonner 
les services à la population, de mettre 
à profit les res.sources naturelles du 
territoire, d abord la pèche et le bois, 
puis éventuellement le potentiel hy­
droélectrique que représentent neuf 
rivières de la région, et le potentiel 
minier qui demeure une inconnue.

•Actuellement, avec des pouvoirs 
limités, plusieurs ministères tentent 
d’intervenir dans une région qu ils 
connaissent mal. Les administrateurs, 
autant du côté municipal que scolaire, 
relèvent directement de leur ministre 
et peuvent se faire rabrouer, a confié 
M. Boudreau, s’ils osent recommander 
des améliorations dans d'autres sec­
teurs d activités

M. Boudreau, qui parlait, hier 
matin, devant le Cercle de presse de 
Sept-Iles. a suggère dénglober le 
Nouveau-Québec et la municipalité de 
Radi.sson (baie James) dans la formule 
de Direction générale. Quelque 20,000 
personnes demeurent dans ces régions 
qui représentent au moins la moitié du 
Québec comme territoire.

Joint par LE SOLEIL, l’administra­

teur scolaire pour la Basse Côte-Nord, 
M Paul-A. Poisson a trouvé la sugges­
tion de M. Boudreau fort intéressante 
et s'est dit bien disposé à étudier de 
plus près ce que serait une Direction 
générale

Dan.s sa rencontre avec la presse 
régionale, M. Henri-Paul Boudreau a 
brossé un bien sombre tableau de la 
situation surtout économique dans 
laquelle se trouvent les 6,000 per­
sonnes vivant dans une quinzaine de 
villages, sur un littoral de 250 milles, 
entre Natashquan et Blanc-Sablon.

Les $14 millions se partagent entre 
l'assistance sociale, les travaux d'hi­
ver. les services scolaires et munici­
paux. les subventions pour le trans­
port. surtout maritime, mais la popula­
tion demeure très pauvre et l organisa- 
tion économique boiteuse, affirme NL 
Boudreau qui est administrateur mu­
nicipal de cette vaste région depuis 
quatre ans.

Les quelque 270 pécheurs touchent 
un revenu annuel moyen de $1,.5(X); la 
pêche demeure artisanale, et les mo­
destes usines de transformation du 
poisson fonctionnent au ralenti. Pour

sa part, un petit moulin de sciage 
végète Sur une main-d'œuvre de 1,500 
à 1.800 personnes habiles à travailler, 
80 pour cent chôment faute de débou­
chés

Selon M. Boudreau, une action 
immédiate s’impose pour un rattra­
page avec le reste de la province. Ce 
coup de barre devrait commencer avec 
la réorganisation du transport mariti­
me. seul moyen de transport avec 
l avion, et instaurer un programme 
pour moderniser 1 industrie de la 
pèche et encourager la transformation 
du poisson, puis enfin, l'exploitation 
forestière.

Une Direction générale coordon­
nerait l intervention nécessaire de 
plusieurs ministères, dit M. Boudreau

La population de 12 des 15 villages 
se compose d anglophones. Et plus de 
la moitié de ces 6.000 citoyens ne 
captent aucun poste de télévision. De 
I avis de M Boudreau, Radio-Canada 
devrait prolonger au plus vite ses deux 
réseaux jusqu'à Blanc-Sablon pour 
suppléer à un flagrant manque de 
communications et à un isolement 
intolérable.

La régionale de Tilly décide de 
recourir aux offices d'un arbitre

par Jean DLARTEL
A l’occasion de leur dernière 

assemblée, les commissaires de la 
régionale de Tilly ont décidé de 
confier à un arbitre le règlement des 
clauses de négociations locales sur 
lesquelles il n y a pas encore d entente 
avec le syndicat des professeurs.

Toutefois, de son côté, le syndicat 
a résolu d utiliser des moyens de 
pression, dont la grève, plutôt que 
1 arbitrage pour régler les clauses en 
suspens

Un avis de huit jours a été expédié 
à la régionale de la part du syndicat 
l’avertissement que le 4 mars les 
enseignants seront en grève.

Malgré cela, des observateurs .se 
demandent si le syndicat peut mettre 
sa menace à exécution, étant donné le 
petit nombre de professeurs qui ont 
voté pour le recours à la grève- tout au 
plus 15*7- des effectifs syndicaux

De son côte. M Guy Tasse, direc­
teur du personnel de la régionale, a 
rappelé hier que le syndicat, en

échange de la remise aux professeurs 
de la rétroactivité des .salaires, avait 
accepté de confier à un arbitre les 
clauses qui ne seraient pas réglées à 
la fin de janvier. Cette entente ayant 
été acceptée par la partie syndicale et 
la partie patronale. la régionale a 
versé la rétroactivité aux professeurs 
Ensuite, les négociations se sont pour­
suivies.

M. Tassé se demande alors pour­
quoi le syndicat rejette le recours à 
I arbitrage qu il avait accepté il y a 
quelques semaines.

Démenti syndical
par J.-Jacques S.V.MSON

I,e> dirigeants syndicaux 
des 690 travailleurs de la 
Domtar de Donnacona ont 
nié. hier, les informations 
publiées plu^ tôt cette semai­
ne a 1 effet qu un comité 
syndical dûment mandaté ait 
rencontré lundi des contre­
maîtres de 1 entreprise pour 
discuter des modalités tech­
niques de reprise des opéra­
tions

Selon le président du .syn­
dicat des employés de bu­
reaux. M Crt-rard Rochette, 
seuls les membres du comité 
des services essentiels du 
syndicat ont rencontré lundi 
le gérant de la production 
chez Domtar. M Gilles 
Marquis.

Ce dernier désirait que 
deux électriciens vérifient le 
fonctionnement de tous les 
moteurs de 1 usine la- comité 
a jugé que ce travail était 
loin d être es>entiel et a 
rejeté la requête du gérant

M Marquis aurait alors 
menacé d intervenir pour fai­
re rompre les négociations, 
affirme l’un des responsables 
du comité des services essen­
tiels. M Pierre Beaupré.

l/es dirigeants syndicaux 
interprètent comme une stra­
tégie de l’employeur pour 
semer la confusion chez les 
travailleurs, les fuites de 
faux renseignements du 
cenre

En première 
lel®' mars
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St-Martin Va fait.
U y a inclus la soupe du jour et une salade.

Le St-Martin a trois spécialités: 
les steaks de marque rouge, les fruits de mer frais 

et... la légèreté de l'addition.
Venez vous faire plaisir à bon compte

Le St-Martin
une experience à faire stH-même 

ensemble
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Les enfants tout aussi 
'marginaux" pour la télé

La série "Les Exclus", que la 
télévision de Radio-Canada met à 
l'affiche partout sauf à Québec, le 
jeudi à 19h, constitue une victoire 
pour les handicapés et les margi­
naux du Québec qui, formant le 
cinquième de la population, arra­
chent ainsi... un centième de la 
production télévisée, observe le 
cinéaste-animateur Michel Moreau.

Moreau est en nos murs à 
l'occasion de la projection, au ciné­
ma Cartier, en fin de semaine, de 
"Jules le Magnifique", un paralyti­
que cérébral, socialement "exclu" 
lui aussi. Le fondateur de la maison 
de production Educfilm travaille 
depuis deux ans auprès de ces 
marginaux. Ses documentaires sur 
"Les Exclus" devant être complétés 
la semaine prochaine, que fera-t-il 
après? Des films sur le rôle social 
des enfants, vraisemblablement!

"Avec les Exclus, dit-il, j’ai une 
nouvelle paire de lunettes pour 
regarder les enfants, leurs conflits 
secrets, où ils sentent et disent des 
choses que les adultes n'arrivent

%
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Le réollsofeor Michel MOREAU

pas à décoder Le cinéma et la 
télévision doivent pouvoir déceler 
comment ils perçoivent la société, 
nos conflits, leurs droits bafoués et 
encerclés par des règlements d'a­
dultes".

Moreau pense que la situation 
qu'il décrivait dans une interview à 
"Perspectives ', il y a deux ans, a 
empiré. "On devrait sans cesse être 
à l'affût des enfants. Mais non, on 
est là, on passe des heures assis 
devant le poste de télévision sans 
regarder vivre ses enfants. Les 
enfants sont notre richesse natu-

l'une des rares émissions de télé où 
les enfants ont la parole.

"On interrogeait les enfants sur 
des thèmes aussi variés que les 
difficultés à l'école, le vol à l'étala­
ge, la sexualité, la drogue. Je me 
souviens qu'une petite fille m'avait 
expliqué son larcin chez Dupuis, 
qu’une autre relatait, à l'aide d'un 
tube de carton, comment un bébé 
sort du corps de la mère... On me 
proposait deux ou trois parents à 
interviewer et cinq ou six enfants. 
Les parents étaient inintéressants, 
parce qu'ils intellectualisaient tout

jocques dumois

radio*
lélévisiori

relie, bien plus importante que le 
pétrole... Dès qu'une société cesse 
de s'occuper de ses marginaux, dès 
qu elle ne porte plus assez d'atten­
tion à ses enfants, on peut croire 
qu elle va périr!"

Non seulement cette télévision, 
dit-il, ne donne pas la parole aux 
enfants (les émissions pour enfants 
sont faites, animées par des adul­
tes) mais elle ne reflète pas avec 
équité les différentes catégories 
sociales de la population.

A l aide de photogrammes déco­
dés, un spécialiste en communica­
tion de l'Université de Montréal, 
James Taylor, concluait que la télé 
bavarde tout le temps, s adresse 
aux hommes et aux spécialistes 
dans une proportion de 80 pour 
cent, aux femmes (10 p.c.), les 
enfants, les vieillards et les exclus 
n'ayant droit qu à 0.9 pour cent de 
l'antenne.

Ex-publicitaire issu des Beaux 
Arts, Moreau troqua la margarine, 
les dentifrices et les automobiles 
contre le cinéma éducatif. Fana­
tique du documentaire direct et pas 
du tout de la fiction, il réalisait 
nombre de films didactiques pour 
enfants pendant les années 60.

Ce cheminement lui fit obtenir 
une maîtrise en psychologie. "C'est 
que lorsque je tournais un film 
pédagogique avec des psychologues 
et des sociologues, ceux-ci appré­
hendaient des réalités sur le pla­
teau qui m'échappaient complète­
ment. La psychologie et mon pen­
chant pour la clinique-enfant m'ont 
donné des modèles que je transpose 
au cinéma!"

Il participait, il y a quelques 
années, à deux séries de Radio- 
Québec sur les enfants. ' Les en­
fants du soleil" les laissait jouer 
librement en studio; mais le carac­
tère candide de leurs échanges et 
sentiments "a été un peu perdu au 
montage ". 11 animait aussi "A mê­
me la vie", une série conçue en 
dehors de lui, mais qui constituait

le temps, s’avéraient moralisateurs 
sous des allures non moralisa­
trices".

Moreau attribue justement aux 
tendances moralisatrices des ondes 
le fait que les émissions pour 
enfants soient l'apanage des 
adultes. "On veut toujours leur 
montrer quoi faire et comment il 
faut le faire. Des vedettes mûres 
présentent aux enfants des images 
viables auxquelles il leur faut res­
sembler. C’est aberrant!"

La radio d'Etat, il y a deux ans, 
se distinguait en cédant l'antenne 
aux enfants de r"Ecole Buisson­
nière". Cette émission exception­
nelle a depuis disparu. CKRL-MF 
diffuse, en 1977, l'unique produc­
tion pour enfants ("Pirouette", le 
samedi à llh) à la radio québécoise. 
Malheureusement, on semble ver­
ser dans les mêmes travers décrits 
plus haut au lieu de favoriser un 
forum d'enfants.

"C'est pourtant extraordinaire, 
de dire Moreau, la fascination qu il 
(l'enfant-vedette) exerce sur d'au­
tres enfants (spectateurs)". Le ci­
néaste se propose du reste de faire 
visionner certains épisodes relatifs 
à l'enfance exceptionnelle (de la 
série "Les Exclus ") dans une école 
élémentaire. Il veut étudier de plus 
près l'attrait du "différent" chez 
les enfants normaux.

D'autre part, .Moreau pense que 
la perception particulière des en­
fants sourds ou mongoliens devrait 
inspirer une "pédagogie visuelle " à 
la télévision. Dans les pays occiden­
taux en général, à Radio-Canada en 
particulier, on ne vit guère la 
décennie du visuel, malgré l’apport 
intéressant des services graphi­
ques.

"Les mongoliens, comme les 
sourds, n assimilent pas les commu­
nications verbales. Ils organisent 
les signes visuels. Ils comprennent 
souvent des choses très compli­
quées quand on les leur dessine ou 
mime..."

Première audience du CRTC 
à Rimouski, mardi prochain

par J.-Claude PAQUET 
du bureau du Soleil

RIMOUSKI — Le Conseil de la 
radiodiffusion et des télécommunica­
tions canadiennes (CRTC) tiendra, 
pour la première fois, une audience 
dans le Bas-St-Laurent. soit à Ri­
mouski. mardi le 1er mars.

Le Conseil des communications de 
l’Est du Québec en profite pour inviter 
la population à s'intéresser de près à 
ces audiences, où les nombreux sujets 
traités ne manqueront pas d intérêt 
pour l'avenir des communications 
dans l’Est.

On y traitera de la planification 
des services de Radio-Canada dans 
1 Est, de la câblodistribution, des 
demandes de permis pour de nou­
veaux postes de télévision TVA à 
Rimouski et à Rivière-du-Loup, ainsi 
que de nouveaux postes privés de 
radio à Mont-Joli et à Rimouski II y a 
également les postes de ration CHRM. 
de Matane, et CJMC, de Sainte-Anne- 
des-Monts, qui demandent un renou­
vellement de permis.

Dossier épineux

Au cours de ces audiences, le 
CRTC abordera un dossier particuliè­
rement épineux, celui de la câblodis­
tribution dans l'Est du Québec. En 
effet. Câblovision Bas-Saint Laurent, 
de Matane, demande au CRTC de 
renouveler son permis d'installation 
du câble, y compris pour la région de 
Rimouski, alors que Câblodistribution 
de l'Est, de Rimouski. exploite depuis 
plus d'un an déjà dans le secteur 
Rimouski, en vertu d'une autorisation 
de la Régie des services publics, 
organisme de juridiction provinciale.

La question du développement de 
Radio-Canada dans l'Est du Québec 
pourrait également soulever de vives 
discussions, après le débat qu'a susci­
té la demande d'achat de CJBR-MA- 
MF-TV par la société d’Etat. Radio- 
Canada vise à établir trois stations de 
base dans l'Est du Québec, soit à 
Matane, Rimouski et Sept-Iles.

Des citoyens de la région de 
Matane s'opposent à cette demande, 
estimant que cela risque de morceler

l’Est du (Juebec en y installant trois 
stations à rayonnement local.

D'autre part, la compagnie Téléca­
pitale, de (}uébec, présente une de­
mande pour rétablissement du poste 
de télévision à Rimouski. ainsi qu'une 
station à Rivière-du-Loup, reliée au 
même réseau TVA. Ces deux postes 
éventuels diffuseraient sur la Côte- 
Nord, en plus de couvrir la région de 
Rimouski.

En outre, quatre sociétés privées 
se feront la lutte devant le CRTC en 
vue d'un permis dèxploitation d'un 
poste de radio MA à Rimouski. On 
s'attend qu'une ou deux de ces de­
mandes soient acceptées, et le critère 
de la rentabilité publicitaire aura 
certainement son importance dans le 
débat.

En plus de quelques demandes de 
renouvellement de permis, y compris 
celle de CBGA, de Matane, deux autres 
sociétés tenteront d’obtenir un permis 
pour rétablissement d un poste de 
radio à Mont-Joli.

.télé-choix
• A 14h, à CKRL-MF, Entre parenthèses. Michel 

Labrecque s’entretient avec les "Godenbard", ce nouveau 
groupe de folkloristes, de Québec;

• A 19h, au onze. Régional 03 accueille Michel Jurdan, 
auteur d'un livre sur l’écologie;
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• A 19h30, à Radio-Québec, Déjà demain. La fin de la 
violence en Amérique du Nord passerait-elle par des 
électrodes placées dans le cerveau?;

• A 20h30, au onze. Le Pour et le Contre. Prise de bec de 
Pierre Nadeau sur l'aide du Canada au Tiers-monde;

• A 21h. au canal 12 ((TTV sur le câble), Friday Movie 
présente: "SST-Death Flight", un drame américain (1976) 
avec Lome Greene. Robert Reed et Peter Graves;

• A 21h30, au onze. Scénario présente: "Les Consola­
tions", premier de quatre épisodes d'une dramatique écrite 
par Richard Lorain, avec Elisabeth LeSieur, Léo llial, Jean 
Gascon et Gaétan Girard;

• A la même heure, à Télé-4. Qu'en pense le Québec? 
Dernière émission sur la santé des Québécois. Du salariat 
médical au changement social des mentalités face aux 
facteurs de risques de la maladie;

• A 22h, au onze, Sch nce-Réalité propose une émission 
spéciale sur lesmultiples possibilités que recèle le cerveau 
humain. Fernand Seguin présentera ce document produit 
par la société britannique Thames Teievision;

• A 23h05, à la même antenne. Cinéma présente: 
"L’affaire Dominici", un drame policier français (1972), avec 
Jean Gabin.

J.D.
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lo comédienne Elizabeth LeSieur, que nous présentera le onze, à 
2lh30, dons le premier de quatre épisodes d'une dramatique, à 
Scénario.

SELECTION SPECIALE POUR LES ABONNES 
DE TELECABLE DE QUEBEC INC. 
Vendredi 25 février:

I3h30: Le pain des années jeunes (film), 
canal 10

léhOO: It's your choice, canal 3 
24h00: Rosemary's baby (film), canal 12.
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(4) Québec CfCM-TV
(5) Québec CKMI-TV

(II) Québec CBVT 
(3) BuHInpton WCAX-TV 

diffusé ou 7
(B) Mont Washington WMTW 

diffusé au 13 
(*) TCQ

(Télécâble de Québec)

(7) Sherfireehe CHTl-TV 
(B) Trels-liviéies CHIM-TV

(10) Montréal CfTM-TV 
(13) Montréal CfCE-TV

(13) Trels-BIvIéres CKTM-TV 
diffusé au 9

(IS) CIVQ (UHf Bodio Québec)
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ISBB
3 Channel 3 news hour 
4_7—B—IP Parle parle, jate 

jase..
S The city at six 

Il Ce toir 
It Puise
R-Q. A vrai dire Reprise de 

jeudi tOh P m
l«.3t

S Kegan s Heroes 
Il Ce soir., de ()uébee 
IJ _ TCQ La soeur volante 
RQ. Au coeur des mots Anim : 

François Chamberland — 
Les différents des mots 
"souns", "chat" et "chien '. 
Reprise

IE.U
RQ Auto-nomIe "La batterie 

d'accumuiateura" Anim. 
François Favreau. — le 
fonctionnement, la composi­
tion et l'entretien d’une 
batterie d'accumulateurs.

IIBB
3 News
4 Aujourd'hui le 2S février
5 Around the city with Bob 
7 ^ns tous les cantons

8 Gunsmoke 
8 Deuxième édi-ion

10 !.« 10 vous informe
11 Régional 03
12 Fish
13 Le 13 vous informe
R-Q. Un p’tit coup de coeur. 

"Patinage artistique". 
Anim.: Jeannette Biondi. — 
Du Palais des glaces de 
Saint-Bruno, les diverses fa­
cettes du patinage artisti­
que au (Juébec. Reprise.

TC() Mireille et sans sonnette. 
— Bricolage pour enfants — 
Anim- Mireille Pouliot- 
Bouchard.

1*30
3 The S2S.000 pyramid 
4—7—8—18 Médecin d'aujour­

d’hui
S Ryan's fancy

11—13 Marcus Welby, M.D.
It Stars on ice
TCQ Coup d'oeil Interview de 

différents artistes de U ré­
gion de Québec Inv - Eliza­
beth Marié, Verrier. — 
Anim Nicole Giguére.

R-Q. Déjà demain. "La violen­
ce aura-t-elle une fin?" — 
En Amérique du Nord, un 
acte criminel violent est 
commis à toutes les 40 se­
condes. Pour mettre un 
terme à cette situation tra­
gique, les spécialistes de 
rUniverstté Yale, croient 
pouvoir contrôler cette vio­
lence en Implantant des 
électrodes dans certaines 
parties du cerveau

20M
3 Code R
S The Mary Tyler Moore 

Show(

B—12 Donny B Marie
TCQ C'est arrivé demain Re­

prise du mercredi IBtiOO
R-Q. Pourquoi pas moi. Repri­

se de Sh30 p m.
ta 3t

4—7—B—It Nouveaux talents 
I Chiro and the man

II—IS Le pour el le contre
TCQ De* pays et vous Repriae 

> du lundi IShSO

R-Q. Un maillon de la chaîne. 
— Le pompier

21.00
3 The Sonny & C!her Show
4—7—B—10 José Todaro
5 Tommy Hunter Country
8 Friday Movie: Première 

mondiale "SST Death 
Flight” E.-U. 1976. Drame 
de B.L Rich avec Lome 
Greene. Robert Reed et Pe­
ter Graves. — Victimes d’un 
sabotege. les passagers du 
vol inaugural d’un avion 
supersonique américain 
doivent surmonter une tra­
gédie des plus pénibles.

12 The Rockford Files
R-Q. Parle-moi de musique. De 

l'école Vincent d’Indy de 
Montréal.

TCQ Déjeuner-causerie du 
Club Richelieu Montréal 
Reprise de mardi IShSO.

21.30
4—7—8—10 ()u'en pense te 

l)uébec
11—13 Scénario
TCQ Des pays et vous.

22 00
2 Hunter
4-7-8—10 <)u'en pense le 

Québec
l'The Lawrence Weik Show

11 Science-réalité
12 Quincy
13 La P tite semaine
TCQ On aura tout vu. Reprise 

de lundi ISh30
R-Q. Cher Eugène "Aide aux 

parents" — Les lois, les 
réglements ainsi que les 
services gouvernementaux

22.IS
4—10 Point d’rreue
7—8 Information santé

22.30
4—7—8—10 Les nouvelles 

TVA
11—13 Le téléjoumal

22.SS
Il Nouvelles du sport
13 Le 13 vous informe

23 00
3 Channel 3 night beat
4 Monsieur météo
B-8-12 News
7 Informa 7

B—10 La couleur du temps 
23.0S

4 Ciné-4: "Le bras de la nuit" 
Fr. 1961. Drame policier 
d’H. Guymont avec Roger 
Hanin, Pierre Destailles et 
Danielle Darrieux. — Un 
policier s'éprend d'une 
femme soupçonnée d'avoir 
tué son époux. N B.

Il Cinéma: "L’affaire Domini­
ci". Fr. 1973. Drame policier 
de C. Bemard-Aubeii evec 
Jean Gabin, Paul Crauchet 
et Victor Lanoux — Un 
paysan âgé est accusé par 
un de ses fils du meurtre de 
touristes anglais 

13 Programme double "Les 
maraudeurs attaquent" E.- 
U. 1962. Drame de guerre de 
S. Fuller avec Jeff Chan­
dler, Ty Hardin et Andrew 
Duggan. — Un régiment 
américain affronte lea Japo- 
nais dans la jungle 
birmane.

"La vengeance des mutins" E.- 
U 19M. Drame d'A Stone 
avec James Mason, Brode­
rick Crawford et Dorothy 
Dandridge. — Le nouveau 
commandant d'un vieux 
cargo doit faire face à une 
mutinerie

04.00
10

R. Polan.ski avec Mia Far­
row, John Cassavetes et 
Ruth Gordon. — Une jeune 
femme enceinte se convainc 
d être en butte à des mani­
festations de sorcellerie.

I Musique Marc Legrand 
Ptl Club

Music with Marc Legrand

Ciné-nuit: "Le génie du 
mal " E. U 1959 Drame de 
R Fleischer avec Dean 
StockTell, Orson Welles et 
Bradford Dillman. — Deux 
étudiants sont traduits en 
justice pour avoir commis 
un crime gratuit N.B.

Informa 7
I Film-o-dix. "L’ambitieuse" 

Fr 1959. Drame psychologi­
que d'Y. Allégret avec 
Andxea Parisy, Edmond 
O Brien et Richard Base- 
hart. — A Tahiti, une femme 
poussée par l'ambition rui­
ne son ménage et va jus­
qu'au crime.

Le 10 vous informe

12 Puise 
23.22

S The Merv Gr ffin Show 
2330

3 Late Movie- "Monty Python 
and the Holy Grail" C B 
1975 Comédie satirique réa­
lisée el interprétée par Ter­
ry Gilliam avec Graham 
Oiapman el John Cleese. — 
Ayant reçu du riel la mis­
sion de rechercher le Saint- 
Graal, le roi Arthur et ses 
preux se lancent dans I a- 
venlure

8 SWAT.
23 SS

12 Perfecta •/»
24.00

12 The 12 Midnight Movie 
"Rosemaiy s Baby' E. U. 
1968 Drame fantasjtquc de
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12 University of the Air 
130

3 Sunrise Semester 
no

3 Film Shorts
8 Animals. Animals. Animals 

12 The Circle Square 
.30

8 The Jetsons 
12 Let's Go'
OO

3 Sylvester and Tweety 
8 TTie Tom B Jerry "Mumbly 

Show
II Daniel Boone

12 Spiderman
13 Au pays des géants

08.30
3 Clue Club 
8 Jabberjaw

12 The Bugs Bunny,Road Run­
ner Hour

08.45
4 Mire et musique 

08 54
4 Musique Marc Legrand

08 55
10 Bienvenue CFTM

09.00
3 The Bugs Bunny, Road Run­

ner Hour
4 Denis la petite peste N B

7 — 8—10 Les petits 
bonshommes

8 The Scooby-DooiDynomutt 
Show

11—13 Demetan. la petite gre­
nouille

09.15
5 Thesl Pattern & Music 

09.24
5 Music with Marc Legrand

09 30
4—10 Thierry la Fronde 
5 Sesame Street 
7-8 Furie N B.

11-13 Wirkie 
12 Kidsluff 

1000
3 Tarzan Lord of the Jungle 
4—7—B—10 Tarzan 

11—13 La pierre Blanche
10 30

3 The New Adv-entures of 
Batman

5 Peanuts and Popcorn 
8 The Krofft Supershow 
It—13 Lassie 
12 Oceans Alive

11 00
3 The Shazam' Isis Hour
4 Les champions
7—B—10 Janosik le bngandf

11 — 13 Les enfants du 47A
12 Merrie Melodies

11.30
8 Super Friends 
P—13 Es tu d accord'*
12 The Flintstoncs

II SS
5 News 

1200
3 Fat Albert and the Cosby 
' Kids

4 De tout de tous
5 Hobbledehoy
7—8—10 Pour hommes seule­

ment
8 ABC Short Story Specials
1 Les jeux du (juébec (spe­

cial)
2 Star Trek
3 Documentaire 
5
3 Les petites annonces 
»
5 Reach (or the Top 
8 American Bandstand 
3 Phare sur le monde 
»
3 Way out Games
4 Mag-samedi
5 Parade
1—13 Sporlheque
2 Saturday at the Movies:

The Outer Space Connec­
tion ". E-U 1974 Documen­
taire de F Warshofsky — 
Démonstration voulant con­
firmer I hypothese que la 
Terre ait été visitée dans le 
passé par des extra­
terrestres.

Il
3 Children's Film Festival 
8 The Superstars
3
3 This is your Government 
S Canadian College Sports
7 Miroir de la vie N.R
8 Sport Mauricie
0 là soeur volante
1—13 Femme d aujourd'hui
1
I Report from Congress 
I
) Mod Squad
I Ciné-samedi' "Ce cher dis­

paru" E -U. 1971 Drame 
policier de B L Kowalski 
avec Robert Hooks. Stephen 
Brooks et Walter Brennan 
— Deux ex-policiers deve­
nus détecliv-es pourchassent 
un meurtrier pour U captu­
re duquel on offre une 
récompense

f—B—1* Ciné-Jeunesse "Opé­
ration V-2’' G -B 1962 Dra­
me de guerre de B. Sagal 
av-ec David McCallum Su­
zanne Nev-e et Charles Gray 
— Une escadrille de la 
RA.F' reçoit pour mission

d aller bombarder un châ­
teau français occupé par les 
Allemands.

TCQ Justice pour tous Reprise 
du jeudi 16h30

15.00
5 Canadian Superstar 

11—13 Techno-Flash 
12 Superstars of Wrestling 
TCQ i’àge et la vie. Reprise du 

mardi 16h00.
1.5 30

3 A communiquer 
8 The Profes.ional Bowlers 

Tour
11—13 Ciné-Jeunesse: Pro­

gramme double- "Le renard 
dans l'Ile” Fr Film de L. 
Sinati avec Suzanne Flon. — 
En Provence, un jeune gitan 
vient vivre avec tante Marti­
ne et le jeune Pascal. Cha­
que nuit, un renard hurle; 
c'est un signe de malheur.

"Chronique montagne avec les 
yeux des autres". Suis. Do­
cumentaire de P. Siegrist ef 
P Simoni — Dans les Alpes 
suisses, des skieurs aveu­
gles partent en expéditioa

16 00
3 Jackie Gleason Inverrary 

Classic
4 Le Ranch "I"
5 CBC Curling Classic

12 Wide World of Sports
TCQ A l'heure de l'actualité. 

Reprise du lundi 16h00
16.30

7—8-t-lO La bobinctie ehem
1700

3 CBS Sports Spectacular
4 Jinny
$ Space 1999
7 Le 7 jours
8 Wide World of Sports 
8 Juke Box

Il Le monde merveilleux de 
Disney

13 Bagatelle
TCQ Ligue junior majeur de 

hockey du Québec Sher­
brooke VS Laval.

17.25
4 L'actualité

1730
4 Au royaume des animaux 
8 Les (randi cirques 

10 Sport Mag .


